
  

Le centre Agapê fait face… pour combien de temps encore ?

Depuis la dernière édition de notre journal en mai 2021, quelle est la situation du Centre
Agapê ?  Nous continuons à  perdre des adhésions.  A ce jour,  nous n’en enregistrons plus
qu’une cinquantaine. Pour mémoire, nous en étions à cent soixante en 2019. Les bénévoles
continuent à donner le meilleur d’eux-mêmes mais leur relève n’est plus assurée. En plus des
des  activités  régulières  que  vous connaissez,  deux ou trois  temps  forts  vous sont  encore
proposés : le repas de fin d’année, la sortie de juin et la participation à la fête paroissiale de
Chanat.  Ces  rencontres  sont  très  attendues.  Elles  permettent  de  tisser  de  précieux  liens
amicaux -quasi familiaux- qui se perpétuent au-delà du périmètre associatif. C’est bien cela
vivre l’Agapê tel que l’avait voulu le pasteur Alphonse Mailhot. 

Concernant  le  conseil  d’administration,  nous  cherchons  un  trésorier.  Les  forces  d’André
Montaurier le trahissent depuis quelques temps et sa santé ne lui permet plus de s’engager. Il
s’est  énormément investi.  Qu’il  en soit  remercié !  Si  nous ne trouvons personne pour lui
succéder, le Centre Agapê ne pourra plus avoir d’existence juridique. Cela ne signifie pas
pour autant l’arrêt des activités. Dès la prochaine réunion du conseil d’administration, nous
allons travailler pour trouver une solution à leur maintien. 

Dans ce contexte difficile, le conseil d’administration souhaite que l’assemblée générale ne
cède pas à la morosité. C’est pourquoi cette année il a décidé d’offrir un repas à la place de
l’habituel pot de l’amitié. C’est une belle façon de débuter l’Avent autour d’une chaleureuse
tablée.
  

Jean-Louis Mazeau

Fête de Noël des Dimanches d’accueil

Dimanche 31 décembre 2023 à 12h15, vous êtes conviés au repas de Noël qui sera suivi d’une
après-midi récréative.

Merci de vous inscrire  pour faciliter l’intendance, soit auprès des responsables d’activité, soit
en appelant au 06 08 13 12 65. Merci de bien préciser vos noms, le nombre de personnes et, si
vous êtes  accompagnés d’enfants, leur âge.

Catherine Eugène-dit-Rochesson
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Les deux séjours de randonnées de l’année 2023

Deux séjours très différents ont été proposés : le premier, le long de la Truyère dans
le nord Aveyron et le second, au pays de George Sand dans le Berry..

Séjour de printemps de quatre jours dans le nord Aveyron

Au programme du premier jour, le site
de Turlande avec la grimpette jusqu’au
belvédère en surplomb de la retenue de
Sarrans  (pour les autres,  pas pour moi bien
sûr !) ; visite  guidée  de  la  chapelle
romane  fraîchement  restaurée ;  étape
au pittoresque village de Laussac pour
une  première  truffade  (une  autre  sera
servie  au  cours  du  séjour) et  promenade
digestive  autour de la presqu’île.
Le deuxième jour, balade à la grandiose
cascade du Saut du Chien suivie d’un
petit  shopping  au  ravissant  atelier  de
Lyseth,  créatrice  de  bijoux  fantaisie ;
promenade  dans  le  village  classé  de
Valon ; visite guidée de son château et
sprint de retour aux voitures, juste avant
l’averse. 

Le troisième jour,  promenade dans le bourg d’Entraygues,  à  la  confluence de la
Truyère et du Lot ; arrêt à la poterie d’art du Don et flânerie dans le ravissant village
du Fel où quelques-uns ont même fait de la balançoire. 
Dernier  jour,  visite  guidée du Musée des cornemuses du monde à Vines sur  la
commune de Cantoin et balade dans ce village aux illustres habitants (Alain Peyrefitte,
Mireille Darc et actuellement Guy Savoy) ; halte à Lacalm au petit musée du clairon Rolland
(1821-1915 / héros, unique survivant de la bataille de Sidi-Brahim en 1845, il a sonné la charge de
son  clairon  en  réponse  au  chef  ennemi  le  sommant  de  se  rendre.)  ; dernier  arrêt  au  café
historique  Costeroste  à  Chaudes-Aigues  dont  les  peintures  murales  retracent
l’épopée de Rolland.
N’allez pas croire d’après mon compte-rendu que nous n’avons pas marché ! Entre
deux visites, nous avons bel et bien randonné.

Séjour d’automne de trois jours dans le Berry

Le premier jour, tout allait pour le mieux. Balade le long de la rivière l’Indre à La
Châtre dans un paysage bucolique avec des petits ponts ; restaurant à midi (moules-
frites,  s’il  vous plait !) ; découverte de la ville et de son musée dédié à George Sand
(1804-1876) et à son fils Maurice
(1823-1889) ; retour  le  long  d’un
chemin aménagé sur l’ancienne
voie  ferrée  Châteauroux-
Montluçon. 
C’est  le  lendemain  que  cela
s’est  gâté :  au  programme,
bourrasques et pluie diluvienne.
Déclenchement  du  plan  B à  la
basilique  St-Etienne  de  Neuvy-
Saint-Sépulchre  (XIIème  siècle)
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construite à l’identique de celle qui abrite le tombeau du Christ à Jérusalem : grand-
messe d’installation du père africain Jean-Marie Mabiala, présidée par Mgr Jérôme
Beau (archevêque de Bourges) et rythmée par d’entraînants chants congolais ; déjeuner
revigorant au restaurant et poursuite du plan B aux 42èmes Journées de la Pomme ;
courte  déambulation  jusqu’au  verger  conservatoire  proche  du  bourg  pour  une
démonstration de taille de pommiers et de poiriers  (taille tôt ou taille tard, mais taille en
automne !). 

Pour le dernier jour, il a fallu encore composer avec la pluie : arrêt à l’église St-Martin
de Vic  (ses fresques uniques ont  été mises à jour à l’époque de George Sand, remarquées et
sauvées par son ami Prosper Mérimée et reconstituées à la Cité de l’architecture et du patrimoine à
Paris et à Nurato au Japon) ; visite du château des "Maîtres-Sonneurs" à Saint-Chartier

(visite assurée par M. Yvo Fornesa, propriétaire du
château  depuis  2008,  étonnant  personnage  aux
multiples  vies :  tour  à  tour  légionnaire,  frère
franciscain  à  Jérusalem,  hommes  d’affaires,
collectionneur, cartographe, éditeur. Il est marié à
une  chinoise  de  Mandchourie  dont  il  a  eu  deux
filles.  Seul,  il  a  entrepris  dans  son  château  des
travaux  de  restauration  pharaoniques  puis  il  l’a
rempli de plus de 4000 oeuvres en provenance des
pays  où  il  a  vécu :  costumes,  armes,  mobilier,
décorations et tableaux divers. Le dépaysement est
garanti.) ;  rapide  pique-nique  aussi  froid
qu’humide, debout sous le préau du lavoir
de  St-Chartier ;  boissons  chaudes  à
l’auberge  de  la  Petite  Fadette  à  Nohant

(pour gagner le bar de cet établissement cossu, le seul ouvert, nous nous sommes glissés le plus
discrètement possible entre les tables du restaurant où déjeunait une élégante clientèle. Avec nos
souliers un tantinet boueux, nos sacs à dos et nos anoraks trempés, le moins que l’on puisse dire,
c’est que nous tranchions avec les convives du lieu. Comme eux pourtant, nous avons eu droit à la
nappe  en  tissu  et  aux  bougies.  Quel  bon  moment !) ;   promenade dans les jardins de la
maison  de  Gorge  Sand  à  la  faveur  d’une  accalmie ;  recueillement  au  cimetière
familial ;  ultime arrêt à La Motte-Feuilly :  le château de  "Ces beaux messieurs de
Bois-Doré" et, à l’église, le  gisant de Charlotte d’Albret  (1480-1514 /  épouse de César
Borgia et amie de Jeanne de France).

Sabine Ecoiffier

Une semaine en Bretagne en septembre

Nous sommes treize agapéens à nous
embarquer en Bretagne du sud, grâce à
l’agence  Verdié.  Après  un  départ
mouvementé,  nous  passons un  séjour
très agréable, logés dans un village de
vacances  " Belambra" situé au bord de
l’océan.
Des visites variées et pittoresques dans
cette  région  sauvage  que  certains
découvrent :  Vannes,  Concarneau,
Pont-Aven,  Quimperlé,  Quimper,  La
Trinité,  alignements  de  Carnac,  une
sardinerie, la pointe du Raz… 
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Des  paysages  magnifiques,  des  balades  en  bord  de  mer,  des  maisons  basses
pittoresques et un hébergement en bord de plage où
certains allaient marcher le soir. Bref ! Tout le monde
a trouvé son compte.

Nous avons également profité des spécialités locales
(crêpes et galettes) et le self-service nous a proposé
des menus simples, variés et goûteux.

Nous sommes tous revenus enchantés de ce séjour
qui  nous a  aussi  permis  de  faire  la  connaissance
d’autres personnes fort agréables.

Françoise Villeméjane

Le centre Agapê se souvient de ses membres disparus

Depuis notre dernière édition, nous avons eu la grande tristesse d’apprendre les
décès :

- en 2021, d’Annick Béal et d’Irène Lacourbe(adhérentes) ;

-  en 2022, d’Yvette Bourlet, de  Geneviève Sanselme, d’Yvette Roche, de  Suzy
Tourgon,  de  Claire Dufour-Ecoiffier,  de  Christiane Giraud-Jourde  
(adhérentes) et de Rémy Girodias (ancien animateur de yoga) ;

- en 2023, d’Anne-Marie Collet  (ancienne organisatrice de randonnées avec son
mari Pierre)  et de Marie Lafanechère (adhérente, 104 ans !).

Nous  gardons  en  mémoire  les  bons  moments  que  nous  avons  passés  en  leur
compagnie. 
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